
IBRAHIM
est venu deDakar
pour saluer
le Stade deReims

NONYME, perdu dans laA foule qui forme ­l'enreinte
magique où le Stade de

Reims dispute contre Limoges un
match sans grande couleurmais
indécis dans son résultat, unnoir
boit de ses yeux grands ouverts lespectacle.
Comme s’il voulait

dans son souvenir.
BRAHIM N'DOYE a fait quel­E ques milliers de kilomètres

dont « Allez­Reims y» lui décrit lapour venir voir enfin ce clubALLEZ­REIMS
legraver

ve depuis pluseurs années et ces
joueurs dont il connait les proues­
ses, les images, tout enfin.
Tout, sauf la présence, que tou­

tes les photos, les journaux et les
radios du monde ne sauraient re­
placer dans sa vérité. Oui, Ibra­
him qui à Dakar, dans une ban­
que, encombre sa vie dechiffres,de colonnes, d’additions porte au
crédit de son bonheur personnel
le rêve que lui apportent —avec
vmngt jours de retard — lesmapaz
L'ucienPerpère

gazires de France relatant la vie
du Stade d: Reims,
Le 30 Septembre, datemémora­

ble, n’y tenant plus, il s’est çm­
barqué à Däkar pourMarseille.
Arrivé à Paris le 8 Octobre, il à à
peine le temps de voir seprofiler
au loin la Tour Eiffel. Car il ne
veut pas manquer la Coupe d’Eu­
rope où R:ms élimine en quatre
couxs d'accélérateur un Ards Foot
ball C:ub vaillant mais limité.
Il a beaucoup apprécié, dans ce

décor féérique de no:turne Pen­
verne pour sa lucidité et toute
l'équipe pour son  impersonnalité.
Ce qui cGaèmeure son grand étonne­

(suite en dernièrepage)
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class
L, mauvaise humeur d’une

après­midi gâchée ne nous aguère abandonnée ­dimanche
après cet exténuant Reims­Li­
moges. Nous sommes deceux
qui on; accablé les limousins,
massacreurs de football et vo­
leurs de spectacle,
Avec quelques séances de ce

genre et les gens choisiront la
pêche ou la belote pourmeu­
bler l’après­midi dominicale !
E; puis, un amj nous a de­

mandé d’inverser le problème :
notre club risque la rélégation.
L’approuvons­nous d'oublier le
spectateur et le football e+ de
tenter de resquiller un point.
Nous avons protesté avecvé­

hémence, Peut­être parce que
nous étions encore dans Japeau
du spectateur déçu.
UlezReims!

JOURNAL OFFICIEL DU GROUPEMENTDES SUPPORTERS DU STADE DE REIMms­ NICE, adversaire

Médactouk
LocDerptte5O francs

redoutable et redouté
IMOGES est venu, Limoges a déçu... On attendait avecÎ curiosité, à Reims, cette équipe limougeaude dont l’ascen­
sion avait été si rapide. On se réjouissait à l’avance d’assis­

ter à un beau match parce qu’on pensait que Flamion avait cons­
titué un « onze » à son image, celle dun attaquant. En ja.!,
Limoges n’a fait, au Stade Delaune, qu’une démonstration de
jeu défensif qui lassa les spectateurs et n’a rien ajouté à Lu
popularité du Championnat de France de football.

UBLIONS donc Limoges et tournons­nousmaintenant vers0) Nice, visiteur de ce jour, en espérant que Reims­Nice nous
vaudra une rencontre infiniment plus intéressante que celle

du 12Octobre,
Nice nous arrive en possession de sérieuses références. La

par Marcel LARDENOIS
formation azuréenne est deuxième du classement, et elle vient
de réussir le match nul avec le leader, àParis.

Pourtant, l'O.G.C. Nice n'avait pas pris un très bon départ
dans ce championnat, Il était en difficulté avec certains joueursne Nuremberg, Muro) et il débuta par une défaite àMar­seille.
Mais les Niçois s’améliorèrent rapidement en récupérant tous

leurs éléments. À l'échec de Marseiile, succéda un macthnul
à Nîmes suivi de trois victoires sur Limoges, Toulouse et Angers.
Encore un maich nul à Alès, un succès sur Lens, et Nice pou­
vail s’énorgueillir d’une série de six matches sansdéfaite.

Les Azuréens durent ensuite s’incliner à Sedan et à Lyon,
mais la victoire leur sourit à nouveau en face de Monaco etde
Nancy, et enfin ce fut la confrontation avec le R.C. Paris qui
confirma la grande valeur de l’équipe niçoise 1958­59.

Cetie valeur c’est surtout de sa défense que Nice en tire
l'essentiel. C’est la meilleure du championnat avec celle du
Racing de Paris. Elle n’a concédé que dix buts en douze matches.

Alors, auront pensé certains, encore une équipe défensive ?
Il ne faudrait pas confondre équipe possédant une bonne

défense et équipe jouant avec une défense renforcée, Nice s’ins­
crit dans la première catégorie et n’a pas besoin de faïre replier
un, deux ou trois joueurs pour obstruer l'accès de ses buts.Si
Nice prend peu de buts, c’est parce que le goal Lamia est eni
gros progrès ainsi que le jeune arrière Chorda, c'est parce que
Ferry a trouvé à l'arrière sa meilleure place, c'est parce que
l’acrobatique Gonzalès reste égal à lui­même.

Avec une défense normale, Nice, parvient donc à tenir
en respect les avants adverses et n’a pas à distraire une partié
de son « personnel » des tâches offensives. En somme, l’équipe
de Luciano pratique normalement le football, dans l'esprit du
jeu. Çà nous changera deLi­
moges… et les joueursd’AI­
bert Batteux ne s’enplain­
dront pas, même s’ils ont af­
faire à forte partie.REIMS à 2 Courre1



0 MÉ5aS

UN PROBLEMEMECONNU
Les matches en nocturnes posent

aux entraîneurs un délicat problè­
me d'alimentation, Voici comment
Albert Batteux avait résolu celui
du Stade de Reims avant lematch

#. contre Newtown Ards,; Repas important à midi avant
de quitter Reims. Léger ravitaille­
ment à 17 heures à l’arrivée à Pa­
ris (Thé, Sandwiches.….)
æ DESNOUVELLES

DE DEUX « EX »
A 18 heures, avant de prendre

le car pour le Pare où ils tenaientà assister à une mi­temps du
match Racing­Anderlecht, les sta­
distes ont eu l'’’agréable surprise
de voir arriver Dantheny e:Da­
vanne, leurs deux anciens coéqui­
piers, Tous deux venaient de ren­trer la veille d'Algérie où ils
avaient été envoyés avec le « ba­
taillon de Joinville ».
Heureux d’être revenus et d’al­

ler reprendre le contac( avec lefootball.
@ DISTRACTION.., OUFEINTE?
Dans l’autorail — prêté à cha­

que match par Allez­Reims —au
retour du match de Couped’Eu­
rope, les joueurs se livrèrent à
leurs habituelles parties de tarot.
Soudain, Vincent interrompt la

par À.DURAND
Des chiffres que l’on a cités

En juin 1957, Nice avait 40
millions de découvert. Enaoût
1958, le découvert était comblé,
grâce notamment aux ventes
de Colonna, Bonvin, ‘Bravo etupakt, partie.; * — Au fait, combien est­<e le ré­
Nice va enfin avoir aussi sonf sultat ?

— Sept à trois fait unplaisan­tin.
Vincent ne relève même pas l’er­

_reur et enchaîne.
— Alors, sur sept buts, je n’ai

pas marqué un !
Le match en nocturne serait­ilà Ce point Ssoporifique que les

joueurs ne pourraient compter
jusqu’à six? ;
49 TOUJOURS SUR LABRECHE
Autant le Racing s’étaitmontré

décevant devant Anderlecht, au­tant Reims se montra étourdissant
devant Ards et le publie se pas­
sionna pour ce macth qui lui ap­
portait Une ‘étonnante transi.os
dans la qualité du spectacle.
Piantoni notamment, mais aussitous ses partenaires de l'attaque

enlevèrent la première mi­temps àun rythme endiablé, trop vif pourles courageux irlandais,
La démonstration ne dura pasquatre vingt dix minutes. Lepu­

blic en ting Fontaine pour respon­sable, Avait­il pensé que celui­ci
venait de disputer quatrematches
en dix jours et qu’il s’était çelle­ment dépensé, Avec lagénérosité
que l’on connaît, qu’il était lassé
La veiile, il avait dû s’abstenirdela légère séance d’entrainement

installation pour hesnocturnes.
La municipalité à pris l'affaire
en Mains. Cinquânte millions
de crédits ont été votés.%
Kopa attend un second héri­tir. Raymond dit que c’est
« l'enfant de la Coupe du
Monde».%
Fontaine a parlé en trois

langues différentes à la radio
autrichienne : en ‘français, en
anglais et enespagnol.e
En lever dé rideau de son

match contre Monaco, Nîce a
présenté dans son équipe ama­
teur une ligne d’avants compo­
séa de cinq noirs :Chicha,
Barrou, Assou, Amoudou,Oli­vier. :+
Les Niçois ont inauguré ré

éemment ‘un maillot très azu­réen bleu cerclé de bandes
blanches, rouges et no.r2s.
Le mettront­ils aujourd’hui

contre nous ?*
pendantReims­Dimanche,

Limoges, Georges Br:quet, quiy prévue !
commentait pour la R.T.F. on PAS DE POLITIQUEi ‘arbymatch ,prit que l'arbitre du M.GAŸAN
Nantes était Mort de crise car­
diaque. Comme on lui déman­
dait de l’annoncer, il refusa,
estimant que ce n'était pas en
harmonie avec l’esprit deces
émissions sportives.

Banquet après Reims­Ards.Le
Serrétaire irlandais M. Cavanpar­
le au milieu d'ungroupe.— Non, deux goals pas bien,
deux goals trop petit s’efforce­t­ild'expliquer,té se SENOUEONNEDIORDEDE DATE SD EDEN ERENEEDETETEEEP
102, rue de Vesle —REIMS
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— De Gaulle n’est pas bien,De
Gaulle est trop petit ?.…..
Et il faut ramener la discussion

sur son véritable terrain, celui dufootball.
M. Cauvan voulait dire que lors­

que Reims eut encaissé le premier
but, son­avance n’était plus que
de deux «goals» et devenait insuf­
fisante pour éviter une surprise.
[> 2 ILMANQUAIT

QUELQUE CHOSE
Au retour de Paris, dans l’au­torail, malgré l’heure tardive (2

heures du matin) MM, Morel, Bat­teux, Valici et Durand décident
de jouer aux cartes. Chacun s’ap­prête, s'installe, les partenaires
song choisis, une table improvisée,lorsque…
Mais oui, vous l’avez deviné, pe­

nauds comme des footballeursquiont oublié le ballon, nos quatre
beloteurs s’aperçoivent qu’ils n’ontpas de jeu de cartes. .v LE SIGNE DUDESTIN
Les joueurs de Limoges appa­

raissent à l'entrée du Stade, le
premier a un veston gris, le second
aussi, le troisième.
Et oui, toute l’équipe à lemême

vesion, Les footballeurs ­ en ­ uni­
forme trouvent Fontaine qui, tou­
jours courtois, vient les accueillir.
— Loiseau n’est pas avec vous ?
— Non, il est resté àLimoges.
—Je m’en doutais, fait Fontai­ne, cette semaine, à la télé, j'ai

vu un film « L'oiseau blessé »….L CICCI « FAIT »
DANS LA GROSSE PIECE

Si Loiseau”lqui”fit sapremièretentative professionelle au Stade
de Reims, lors du Stage desEs­poirs) n’est pas là, par contre,
Cicci, Tholon, Delcampe, Flamion
donnent à la délégation limou­
geaude une couleur très rémoise.
Cicei vient nous donner de ses

nouvelles. Il travaille toujours endehors des entrainements On se
souvient qu’il vendai; desmachi­
nes à laver.
« J'ai monté en grade, nous dit­il, »
— Ah ! Comment çà ?….—Oui, je vends desmachinesagricoles.9 LE SECOND ASPECT
DE LEUR JOIE

En arrivant au vestiaire, Tho­
lon croise Gouttes et le saluejoyeusement.
— ‘Alors Guittou, çà va ?
— Mais oui, et toi Pierrot ?
Dans ce salut, chacun peut de­

viner le plaisir de retrouver un an­
cen coéquipier,
Dans ce cas particulier, il y a

plus : tous deux jouaient enama­
teurs au Stade de Reims et se re­
trouven, Fun en pro duStade,l’autre en pro de Limoges.
Sous la, même étiquette,mais

pas sous le mêmemaillot,
@ LAPAILLE

ET LAPOUTRE
Tholon est demeuré toujours aus­

si faubourien et gouailleur, I a
conservé de nombreuses sympa­thies.
ua" a "aa" a"a
& Amateurs deFootball.
MODERN =ELECTRO
29, 31, Rue de l’Etape ­REIMS

o6ué aésutera
© AU MATCH, tous les résultatsLe
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—Dis donc, Pierrot, lui dit Jon­

quet, j'ai parlé avecDelcampe
avec qui tu as couché cette nuit.Il m'a dit que tu jouais toujours
de la musique, très tard.
— H peut parler, lui : il ronfle

comme un tracteur et je n’ai pas
pu dormir !….es L’ENVIE QUIGUERIT
Jonquet, dépité de son jnaction

très inusitée, avait dit tout au
long de sa semaine être horsd’état
de jouer,
Pourtant, avant le mateh, tan­dis que ses camarades commen­

çaient à s’échauffer, il se sentitpris de fourmillements.— Quand même, il me semble
qu'aujourd'hui çà va mieux, jeme
demande si je n’aurais pas pu.
Ce que c’est l’envie de jouer !y ON REVIENT TOUJOURS...
Zimny était — encore — par là,à trainer près des vestiaires.
— Que faites vous là, fitM.

Alleman, délégué de la LigueNa­
tionale. Qui êtes­vous ?
— J'ai laissé une paire dechaus­

sures l’an dernier, Je viens lachercher…
Mais M. Alleman ne cherchait

pas une mauvaise querelle, II con­
naissait fort bien Simon, lui rap­
pelant à cette occasion qu’il luiavait évité un incident en l’em­
pêchant d'aller bousculer l’arbitre
après yn match contreSt­Etienne.L UN JEUNE ASUPERVISER
Avant le match, GeorgesCœu­

riot rencontre sa vieille connais­
sance. Flamion, 2479
— Alors, tu as retrouvé­tesman­ches? es ;_ — Oui, mais je n’ai pas mis là

tenue de joueur. ;Et comme Alex Thépot, le sé­
lectionneur passe auprèsd’eux,
Flamion enchaîne,
— Tiens, demandez à ceMon­

sieur : il avait fait ledéplacement
exprès pourm’examiner,
@ATTENTION,

DESOREILLES ENNEMIES
A la mi­tepms, ay W, C,deux

dirigeants limougeauds échangent
leurs opinions.
L'endroit est mal choisid’au­tant plus qu’un des « sept de

Cœur » est a proximité.
Et il a entendu ceci :« Je ne suis pas d’accord, Ciccine devait pas jouer, Hier, ses ca­

marades étaient au cinéma, Lui,il est allé voir des parents et a
couru Dieu sait où. Résultat : ilest invisible sur le terrain !.….v LEREPORTER

DUMAUVAISŒIL
Rober; Vergne est ce journaliste

de « L'Equipe » que nous voyons
toujours arriver parmi nous avec
inquiétude, On en sait les raisons :
c’est toujours en Sa présenceque
nous disputons nos matches les
plus difficiles,
Vergne — qui est au demeurant

Un garçon charmant et avisé—était donc là pourReims­Limoges,
Nous avons fait la grimace, sansméchanceté,
— Je sais, nous dit­il, ce que

val) OR,On V0 2 0469
(tif ta ;

­___ présentés par lesBISCUITS,NNh
vous pensez : j'ai assisté à six des
sept dernières défaites de Reims.Et il faut bien reconnaitre
que jusqu’à la fin de ce match,
dont la victoire ne fut jamais as
surée, nous l'avons regardédetravers.
Il eut cependant ce mot à l'issue

de la partie, en constatant l’atti­
tude prise par Limoges en début
de match : « Pour juger le foot­
ball, maintenant, il va fälloir em­
baucher des = journalistes­cimen­tiers.v REGRET

CHEZ LE VAINQUEUR
Après le match, Albert Batteux

affichait le visage des mauvais
jours malgré la victoire,
« Je ne peux pas comprendreque Pierre Flamion, ancien ré­

mois et, comme nous, adepté du
beau jeu, ait fai adopter à son
équipe une pareille disposition,
A la mi­temps, j'ai demandé à

mes joueurs de demeurer aussi en
défense. Heureusement, Jeur tem­
pérament les a emportés et ilsne
m’ont écouté qu’à demi, sinon c’en
était totalement fini du spectacle !
! Et il ajoute encore : « Quand je
pense que lorsque nous sommes
allés à Angers avec cinq rempla­
çants, nous avons choisi d’atta­
quer !.…v … ETREGRETS

CHEZ LEVAINCU­
Pierre Flamie, n’est pas plus

fier pour autant. Mais, il excuse
sa disposition défensive de premiè­re­ mi­temps : « Qu'est­ce qu’on

“ voulaig ? Que je vienne fairé les
frais d’un carton 7 . iJe joue Avec les étément que
j'ai ! Et il me manquait mes deux
demis titulaires Hatchj et Thomas.
Sans eux, il m'était impossible de
caler notre jeu,v IL FAUT REVOIR LE

CLASSEMENT DES BUTTEURS
Miche] Leblond regagne sa voi­

ture avec Madame et... Mademoi­selle.
— C'est votre petite fille ? s’in­

téresse Georges Briquet, chef des
services sportifs de laR.T.F.
— Reconnait­elle son papa sur

le terrain ?
— Pas très bien, répondMada­

me Leblond. Mais si je n’écoutait
qu’elle, je pourrais prendre Michel
pour un grand champion : chaque
fois qu’un but est réussi, elle af­
firme que c’es, son père qui en estl’auteur…v COLONNA

LACONNAIT­IL
Les histoires corses sont tou­

jours à I, mode, Celle­ci, au mo­
ment où nous recevons Nice, sera
par surcroit d’actualité,
Les joueurs niçOis affirment que

leur coéquipier, le jeune corse
Cornu met du sucre en poudre
dans son. café pour ne pas avoir
à tourner la petite cuiller pour le
faire fondre.
=——Recuei!lis part
Les Sept (de coeur)

?
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LA BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAUNÉ
13, Place Royale àREIMS
Ouverte sans interruption
de 8 heures à 18 h. 30

Dans le peloton de têtedes
Grandes Banques Françaises

Aflez"BC­C °°
banque au service de
l’économie régionaleLULHLHLBEBUBEBLBROUEOOOOOHREO
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MOTOCOMPTOIR
&AV, JEAN.JAURESPulmares
dumatch
1950 Nice 1 Reims 1

Reims 1 Nice 11953 Nice 1 Reims 2?
Reims 2 Nice 11952 Reims Z Nice 1Nice 2 Reims 11953 Nice 0 Reims 4
Reims 3 Nice 11954 Reims 4 Nice 3Nice 1 Reims11955 Nice 3 Reims 3
Reims 3 Nice 21956 Reims 1 Nice 3Nice 1 Reims 01957 Reims 3 Nice #Nice 2 Reims11958 Nice 1 Reims 2
Reims 3 Nice 2
“En un coupd'eeié

Challenge ‘“Martini”’””
(meilleure attaque)1 REIMS 40000, 00­47 000DES1, R. C. PARIS .. .. .. 28buts

dei LAINn Pare aû 24buts4 STRASBOURG 23buts© ANS 57 50705 23buts4 ANGERS .. .…. .…. .…. 23buts1. SOCHAUX .. 5­1; 2Dte
Buttsurs Nationaux. FONTAINE (Reims) ..:.

CISOWSKI (R CParis)
PATOUX dite .… .. >…
BRUEY (Angers) .. .. .. .…8
PIANTONI (Reims) ..….. … 7
EDIMO (Sochaux) .. .…. .… "7
GUILLOT (R. C. Paris) .. "
Nos butteurs

FONTAINE .. .. .……
PRANTONL 50 w5­5 ae ve
VINONN TT+: ST É aes
jé 1180. = 00 ase
Et ceux deNice

Tais Le (EEE a rte Es
ALBA…. 4or 5160054 8
NUREMBERG .. :. .. …212

gosses
—_

VDRHI

FAIVRE …. : +
BARROU 4 ETES
Adversaire contre son camp

Notre goal ­ avérageP. C.. ­G.A.
Chez nous .. 14 7 2
Chez l'adversaire 14 12 1,02
Au total .. .…. .…. 28 19 1,47

et celui deNiceA çc.GA
Ce; La À Pa ee 4 3,5
Chez l’adyersaire 4 T7 0,57
Autôtal +... 18 11 1,63

CLASSEMENT | | te douent | Totaux | 1e 3novembre
tr RC; Paris 17 àAlès Strasbourg
8. Nice… Xe 15 àReims St­Etienne
38.Nimes 14| à Strasbourg Sochaux
8 REIMS .. 14 Nice àSedan
3. Monaco .. ., .. 14 Sedan àMarseille
8. Strasbourg 14 Nimes àParis
7. Sochaux .... 13 Lens àNimes
7. Rennes .. 13 Lyon Nancyses ., : . 12 àSochaux Angers
9. St­Etienne .. 12 Nancy àNice
11. Toulouse 11 JàValenciennes Lyon
11. Valenciennes 11 Toulouse àLille
11. Nancy 11 | à St­Etienne àRennes
11. Limoges .... 11 à Lille Alès
15. Lille .. 10 uimoges Valenciennes
16. ­ Angers ­, .. .,… 9 àMarseille à Lensx Bedan 2. use 8 àMopar­ REIMS
AIX OT ca ve taeea à Rennes àToulouse
2Ps PE PU KR, C,Paris àLimoges
20. Marseille .…. .…. 7 Angers Monaco

RE. MS
12, rue duGénéral­Sarrail
Tél. : 47­29.55 &47­29­E6

ParaTa"a" CE EEE RUE

ASSURANCES CONTRE TOUSRISQUES
Agencegénérale

CHALONS6 rue du Four
Téléphone 7­63
pour la Marne de

CE EE CEE EE EEE EEE EE EEE RE

La force principale de Nice rési­de dans sa foi nouvelle née d’unesuite de succès, C'est ainsi notam­ment que le gard'en Lamia dontla vaieur vient d’être reconnue àParis contre le Racing opérera
avec plusd’autorité,Ferry, le demi devenuarrièreest en grande forme et assied ladéfense. En attaque, Alba un peu
fondu trouve chez son voisin Foix
actuellement en belle condition unmentor écouté, Reste que Nice n’apas de véritable avant­centre.
Chance pour Reims auxquels sesmalheurs successifs imposent un

demi­centre de remplacement, cequi ne veut pas dire sans valeur.
Cette inconnue va inciter le Capi­
Lever derideau
En lever de rideau sedisputeraà 13 heures une intéressante ren­

contre opposant les équipes juniors
de l'AS. Troyes et du Stadede
Reims en match amical.
Voici comment sera composée

l'équipe rémoise :
Périn (1), Badia (2), Francis Da­

vanne (3), Habran (4), GuyDavan­
ne (5), Millet (6), Hehn (7),Heus
ghen (8), Zaaf (9), Varnier (10),
Hurteaux (11).Par aiNeurs, voici la composi­tion des équipes amateurs qui
jouent ce même jour à Amiens et
àSaint­Dizier.
La première amateur àAmiensavec Jacques, Dubaele, Courtois,

Baratto, Jardelle, Batteux André,
Boiko, Prosdicimi, Bliard,Mauget,Hazard.
La seconde amateur à Saint­

Dizier avec  Mergen, Ponsignon,Fouet, Callay, Pérou, ‘Deverly,
Leibel, Horsm, Pétricic,Muraton,Sparza.

Madame HélèneANTONIO,
auxiliaire médicale, agréée de
la Sécurité Sociale, se recom­
mande à vous pour tous
soins, piqûres, ventouses, à
domicile et sur rendez­vous,
12, rue Marlot, à Reims.
Madame ANTONIO sedépla­
ce également la nuit.

taine Penverne à jouer serré,MaisColonna est aussi là, Dominique
W’a pas eu beaucoup de travail,
dimanche contre Limoges, mais il
est intervenu avec beaucoup de ju­gement et de décision sur Sauva­se, Ossey et Delcampe en des oc­
casions qui pouvaient faire desbuts.
; La bonne forme actuelle sera un
élément de sécurité défensivequi5e de poids contre. son ancienclub.

L’AN PASSE AREIMS
Le 25 Août 1957
Reims bat Nice 3 à 2.

L'équipe :
Colonna, Zimny, Giraudo, Pen­
verne, Jonquet, Siatka, Desruis­
seaux, Leblond, Fontaine, Pian­toni, Bliard.

Buts :
Piantoni,  Desruisseaux,Fon­taine.
La réponse de JACQUET

àCHIARELLI
Nous avons publié une lettrede Chiarelli, le demi lensois

qui avait blessé Jacquet (cubi­
tus fracturé) lors de LensReims,
Voici la réponse que lui a

faite René Jacquet : |
« Je sais que tu étais venuau vestiaire après lematchet quon ne t'y avait pas

laissé entrer. Crois bienqueje n’y étais pour rien, car
j'étais déjà parti pour lhôpi­
tal. Je ne puis que te répé­te, que je ne garde aucune
rancune pour cet accidentqui n’est dû qu’à lamal­
chance et qui n’altèrera rien
aux sentiments d'amitié et
d’estime que j'ai pour toi.
« En te souhaitant bonne

chance pour cette saison et
en te remerciant pour ta sol­
licitude, je t’adresse mes sin…
cères salutations ».
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EPERNAY
21, rue des JancelinsTéléphone 6­56
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Assurances ANDRÉ LAMBERT€
PA. 4­10
87, rueSaint­Lazare
Télé. : Trinité 24­C0 &24­C1
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BAR de
l’Eclaireur
85, Place d’Erlon ­REIMS

Tél. 47 5695
SALLE POUR REUNIONS

Location pour le catch, laboxe
Résultats Sportifs
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REIMS
Maillotbleu

Manchesblanches
Culotte blanche

Bas bleus
Ent. :BATTEUX
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, AGENT OFFICIEL : :
% PATHÉ­MARCONI Ç
* La Voix de sonMaitre?
%RADIO ­DISQUES£
4 VISITEZ LE PREMIER HIAGE :
5 SALON DE LA TELEVISION 5
buun nn à à 8 A 86 8 8 A A A ANÉReims­opori
134, rue de Vesie ­REIMS

Tél. 47 2395
TOUS ARTICLESDE
SPORT etCAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés de
Reims et de la région
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A

LEDERNIER
A Reims :
Reims bat Limoges : 1 à 0

L’épuipe :
Colonna,  Rodtick,Goôuttes,
Penverne, SJatka, Léblond,
Lamartine, Bliard, Fontaine,
Piantoni,Vincent.
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SociétéFrançaiseNORD­VERRE
Verreries Charbonneaux, deMasnières

et de Fourmies réunies
Rue Albert ThomasREIMS
Téléphone 47 29 21 ­ 47 2922
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Giraudo 3
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est assurée ]Robert
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uges de touches : MM. Vaquette et Coisne »
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OR FRERES EST UNE GARANTIE!
DE BON GOUT AUX PLUS JUSTES PRIX“EPÉDA“
A3 was ADOMICILE

Supérieure ‘
2FRÊRES
*"­_MARCEAU“
MATELAS à RESSORT

“

da ses
, ANCIEN ­ MODERNE ;
, LITERIE ­ BIBELOTS ;
; Achat­Vente­Echange *f‘, NEUF ­ OCCASION ‘­: #q ­# ‘; TJ. VALICI‘‘$ — ARTISAN ÉBENISTE—#ñ A$ 48, rue Landouzy ­ REIMS4€ ‘fanuuaunnnAAAAAAAAAMANÉ
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Brasserie ­Restaurant
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DRENCE ? : des équipes

8Milazzo
9Muro

10Alba
11Nuremberg

0. G. C.NICEil
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Tous les Jeudis :
Les Yendredis :

PRIX SPÉCIAUX POUR SPORTIFS ENDÉPLACEMENT
9, Avenue de Laon
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FléganceSportiveVÊTEMENTS
au CHICPARISIEN

HENRY,TailleurREIMS31, rue de Vesle ­
Tél. 47 3957
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Tous lesSportifs
sont clientsdeGrChapelierPROPRIÉTAIRE

COUSCOUS ALGÉRIEN
BOUILLABAISSE MARSEILLAISEChemisier ­

27, rue de Vesle ­REIMS
La plus importante
spécialitédela région
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Le Vêtement deQualité

Prêt à Porter et surMesure
Hommes, Dames, Jeunes Gens, EnfantsALBERT

Toujours chic. — Jamais cher !…
REIMS ­ 570
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35, Avenue deLaon17, Rue de Talleyrand ­
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NICE |
Maillot rouge et noir rayé

Culotte noire
Bas noirs

Ent. : LUCIANO
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Machines à Ecrire ‘’HERMÈS
Machines àCalculer
“ADDO et BURROUGHS"

COMPAGNON
2, rue des CapucinsREIMS
Téléphone 47 26 48
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SPORT ­ CAMPING
Pierre BATTEUX
"CLUB”
61, PlaceDrouet­d’Erlon

REIMS ,
Tél, 47 7521

SÉLECTION DES MEILLEURES MARQUES
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Lomaine
HOTEL­RESTAURANT

FERRER &Cie
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LE DERNIERMATCH
DENICE

A Paris :
R. C. Paris et Nice : 1 à1.

L’épuipe :
Lamia, Ferry, Gonzalès,
Chorda,  Scanella, Cornu,
Foix, Milazzo, Muro, Alba,Nuremberg.

But :Nuremberg.
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Résultats sportifs, Télévision
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HARBONS DECHOIXS
BOISDECHAUFFAGES
­THERMOGAZ ­*L
MarcelTHILêarce ."“
3, rue Gérusez — Tél. 47 2408%
Livraisons rapides =
— et soignées = »a'aTa"a" Le  )SUR
CAFÉdu =
Lion deBelfort
RenéGARROY
PLACE D’ERLON

­Téléphone 47 48 17 ­37,
SALLES DERÉUNIONS
RÉSULTATSSPORTIFS
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24, rue Buirelle ­ReimsDODGEMERCEDESEURESTAURANTHOTELCOLBERT
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Téléphone 47 5579
SALLES PRIVÉES

POUR REPAS DEGROUPE
L'entrée est plus petite

que sa renommée
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Detoutes les équipes françaises,

Nice est, avec Reims, celle qui
peut se targuer de posséder le plusbeau palmarès,
N’a­t­elle pas en effet réussi

l’exploit, depuis la Libération,
d'enlever deux fois la Coupe de
France, en 1952 et 1954 et d’ins­crire trois fois son nom au pal­
marès du championnat deDivision
Nationale en 50­51, 51­52 et 55­56.
Elle est du reste, avec Reims, laseule formation à. avoir réaliséle « doublé » en 1952 avec Domin­go, Firoud, Poitevin, Gonzalès,Bonifaci, Belver, Courteaux, Nu­

remberg, Bengtsson, Carré etBenTifour,
Depuis longtemps, Nice est un

des bastions du football français :il a fourni nombre d’internatio­
naux, il a toujours brillé auxdif­férents palmarès,
Nice en effet, adhère au profes­

sionnalisme dès 1932­33 et termina7 du groupe À de Nationale, puis
13° de Division I en 33­34... pour
abandonner en fin de saison et ne
reprendre la compétition qu’en 35­
36, cette fois en deuxième division,pour finir 9°, puis 5° en 36­37,&en 37­38, 8 en38­39,
A la libération, Nice repartait

encore en deuxième division ou en
45­46 il se retrouvait 5 puis 18een 46­47,
Mais On se décidait à voirplushaut, et avec l'appui duComité

des Fêtes, on mettait sur pied la
grande équipe, avec les Ruff,Car­ré, Tylypski, Résultat : champion
de deuxième division avec 6 points
d’avance sur, le second Colmar etun actif de 109 buts marqués.
Dès lors en Nationale, Nice al­lait briller de mille feux : 7 en

48­49, 5° en 49­50, champion en 50­
À 46ANS
RocerCOURTOIS
GRAND ENTRAINEUR

NICE
MULTITITIDEURDEREUIERENEEIE

51, 51­52, 13° en 52­53, 8 en53­54
et 54­55, champion en 55­56. mais
13­ en 56­57 et la saison passée13:encore.
Pourtant, le « onze » de la Côte

d’Azur possède des individualitésde choix, des hommes de qualité
dont on devrait attendre lemeil­
leur : les internationaux Foix,
Ferry, Gonzalès, Milazzo, Nurem­
berg, le Sud­AméricainMuro…
auxquels on se devrait d’ajoutrr
le Bressan Faivre, que deux acci­
dents successifs ont hélas, obligéà rester longtemps sur la touche.
L'ensemble est de qualité, peu

différent de ses dévanciers… on le
verra avec plaisir,
Leursrésultats

CHEZ EUX
Nice bat Limoges .. .…. … 3à1
Nice bat Toulouse .. .…. .….3à23
Nice bat Lens .. 3àl
Nice bat Monaco . > _—.|­ZA
Nice bat Nancy"... .. .…. 3à0

CHEZL’ADVERSAIRE
Nice bat Angers 2à1
Nice et Nimes .: .. … …181
Nicè et ATOS 45 = 35.745 +=, 704 0
Nice et Racing .. .. .…. .…. 181
Marseille bat Nice .. .…. ….2à0
Sedan bat Nice .. .…. .…. .…. 1à0
Lyon bat Nice .. 2à0
Allez­Reims a engagé pour re­
cueillir ses cotisations M.Voel­tzel et vous remercie de bien
vouloir lui réserver un bonaccueil.

NOVUM.
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ET SPORTIF PRATIQUANT
BOIT...EVIAN

si pure ! si légère !

NE CONFONDEZ PAS :

patronneL'EAUD'EVIAN
la "COUPENATIONALE DESJUNIORS”
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Demi, Né en 1930. Un des
footballeurs les plus doués deFrance. Fils daHongrois,installé à la Combelle, il aopté pour la France et futrapidement l’une des gran­des vedettes du football pro­fessionnel. A vingt ans, iljouait en équipe de FranceB ; à 22 ans, en équipeA
contre la Belgique, l’Eire.

FOIX Jacques
Ailler droit. Né en 1930, à
Mont­de­Marsan (StadeMon­
tois, S. C. Paris, Saint­Etien­ne). International A (6.Taille : 1 m 72, poids 74 kg.

KEITA di BARROU Omar
Avant­centre. Né en 1934, à
Bomako, R. C. Bobo (Haute­Volta). 1 m 85, 82 kg.

FAIVRE Jackie
Ailier gauche. Né en 1932,3
Bourg ­ en ­ Bresse (Pont­de­
Vaux, Sochaux), Internatio­
nal militaire. 1 m 70, 70 kg.

FRONZONI Rémy
Demi. Né le 28 mai 1929, àNice, Formé à l'O. G. C.N.
Célibataire. Demi accrocheur,
solide, très régulier. 1 m75,
T4kg.

GONZALESCésar
Arrière central. Né en 1926,à Bolivar Buenos Aires (Ar­
gentine). Naturalisé français,1m 74. 73kg.

MILAZZO François
Demi ou inter. Né en 1934 àMeknès (Maroc), Ü.S.Mek­nès. Internationalmilitaire.
1 m 78, 75kg.

MUROAlberto
Inter, Né en 1927, 4 BuenosAires. Argentin. (SanLoren­zo, Tigre, NacionalMontevi­deo, Sochaux). 1 m 78, 68kg.

NANI Aleardo
Arrière, Né le 6 juillet 1931,à Solero (Italie),  Naturaliséfrançais. Formé à l'O.G.C.
Nice. i m 84, 74 kg.Céliba­taire. Athlétique, courageux,
bonne frappe de balle, man­que d'assurance.

NUREMBERG Victor
Inter. Né en 1930, àNieder­
corn.. Luxembourgeois. Inter­national luxembourgeois. 1m
T5, 72kg.

LAMIA Georges
Gardien de but. Né en 1933,à La Calle (Algérie). 1 mT0,68 kg. A succédé ; Colonnaparti à Reims.

ALBA Jean­Pierre
Avant. Né en 1938 àOran,
International junior en 1956.A pris le relai difficile d’Uj­lacki. A Nàce depuis deuxsaisons.CORNURé­

arrivé en métro­

à côté MAGASINSINGER
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CO HOTEL DE L'UNIVERS
41, BOULEVARD FOCH (faceBare)REIMS Tél. 47,52.71

Jean LUCIANO
Luciano est un pur produitniçois puisqu’il est né en 1921à Nice et qu’il fi; ses premiè­res armes dans ce club à 15ans, Puis il eut une vie aven­tureuse comme joueur profes­sionnel, allant au Stade Fran­

çais, à Roubaix, à Nice à nou­veau, puis enfin en Espagne(Réal de Madrid et LasPajmas)Joueur très complet, Lucianotermina sa carrière à Aix­en­Provence avant de revenir en­core à Nice. cette fois commeentraineur des amateurs, C’estainsi qu’il fut amené à formerde nombreux jeunes avant deprendre la succession de Carni­glia, parti au Réal deMadrid,
Luciano, « Lulu », a obtenuson: diplôme d'entraîneurstage de Reims où il terminapremier,
Il à mis tous ses espoirs cet­te année en une opération jeu­nesse qui rentre dans le cadrede la nouvelle politique du clubazuréen,
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Un Vêtement de Travail5
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On ne manque pas d’être im­
pressionné par les buts réussisen
dernière seconde et qui changent
le. sort d’un match. On l’estd'au­tant plus que ce match est impor­
tant et qu’il s’agit d’un leader.
Mais il faut bien convenir aussique tout ce qui se passe à l'inté­

rieur des 90 minutes a autant d'im­
portance quel que soit l'instantconsidéré.
Cecï dit, si le Racing n’a fait

que match nul par un à un avec
Nice, qu'il recevait, On peut seu­
lement présenter ce score écrit
comme à regret dans cette image :à 20 secondes de la fin LeRacingPOUR

CHAUSSURES

a 4 points d'avance sur Nice.A
l'issue du match par la vertu
d'un seul coup de­ pied, Nice n’est
plus qu'à deux points !*
Ce n’est qus par un but que

Reims a réussi à s'imposer devant
Limoges, Et là aussi jusqu'à la
dernière minute on entrevit sou­
vent l'’égalisation. Bien sur il res­
tera des puristes pour critiquer
l'attitude défens:ve adoptée par
les limougeauds. A quoicertains
répondront : Limoges ne voit que
son maintien en Nationale et il lui
faut despoints.
Nous ne contestons pas que sur

le plan égoïste — mais humain—
du club, cela sedéfend.
Mais sur le plan général du foot­

ball professionnel, c’est­à­dire du
football ­ spectacle.*
La défaite que vient de subir

Alès à Nancy ne devrait être que
celle — si logique — du visiteur.
Pourtant celle­ci reçoit un éclaira­
ge un peu dramatique. Le club

leurs efforts méritants
TOUS LESSPORTS

ETBALLONS
MADE 14FRANCE

avaient valu d'accéder à la divi­son natimnnale voient s’anéantir
le fruit de leur persévérance
Comme l’an dernier, Marseille

de cette nouvelle occasion pour dé­
plorer que l’on n'ait pas encore
humanisé le football en permet­
tant au gardien blessé d’être rem­placé.+
En seconde division, LeHavre,

vainqueur cette fois de Perpignan,
prend le large. Cette image était

Nous devons admettre cette fois
que le sort n’as pas été clément
avéc lui et que sa nouvelle et
nette défaite à Lens ne signifie
pas grand chose puisque une fois
encore son gardien Fischbach n’a
pas terminé le match. Profitons

trop tentante pour un club por­
tuaire, Est­ce par analogie qu’uñ
autre grand port parait vouloir
rallier aussi la division nationale :
Toulon, prodigue de buts et par
cela sympathique à nosyeux.

LE LAVEUR DESERVICE.

Laissant les pros commencer en
août leur marathon du foot,nos
jeunes ont pléinement profité dès
vacances et attendu octobre pour
reprendre leurs ébats.
En raison des succès de l’équipe

pro, nous assistons, cette saison,à un Cfflux da record si copieux
que cela devient inquiétant
Une solution s’imposait aug­

menter le nombre des équipes
pour faire jower le plus demonde
possible. Le comité l’a compris et
pour la première fois dans les an­nales du Stade 6 équipes de jeu­
nes sont engagées dans leCham­
pionnat Marne (2 juniors, 2 ca­
dets, 2minimes).
Nos cadets, si longtemps délais­

sés, se voient offrir un copieux me­nu (14 équipes dans leur Cham­
pionnat). De plus 5 à 7 cadets
(hors série) sont promus en ju­
niors 2 et quelques minimes avan­
cés évolueront en cadets 2.
La section cadets possède

l'heure actuelle 50 licenciés ! _
Nos minimes s'organisent et avec

bien du souci, on arrive à sélec­
tionner parmi les 150 joueurs, les
six équipes de canton qui vont
disputer le Challenge à dater du
25 octobre, Aux derniers tuyaux,
le quatrième canton­ s'avère très
fort, suivi de près par ledeuxième.Il y aura encore du” sport cettesaison,
L'école de foot a Ouvert sespor­

tes et un raz de marée de recruesmagasins

fiait avoir inscrit 130 joueurs
rien qu’au deuxième canton).
Et voici les premiers résultats

de nos équipes enChampionnat
de laMarne.
Juniors I bat Châlons 5 à 0 ;
Juniors­I bat Epernay 4 à 1 ;
Juniors II bat Prémium 2 àl ;
Juniors II bat Vitry 5 à 3 ;
Cadets I bat Mourmelon 7 à 0 ;
Cadets I bat Ste­Menehould 15 à 2;
Cadets II et Vertus 1 à 1 ;
Cadets II bat Epernay (1) 6 à 1
Sans commentaires.

LE PERCO.
Uueceux
à Sedan

A. l’occasion­ du match Sedan­
Reims, qui aura lieu le 2 novem­
bre, le Groupement desSuppor­
ters « _.Allez­Reims » organise un
déplacement, ­
Pour les renseignements et ins­

criptions, s'adresser :
— au « Club », place d'Erlon ;
— à « Rè ims­Sportif, rue . de

Vesle, 134 ;
— à la « Section des Romains»,

rue desRomains,

PUBLI­CHAMPAGNEModernes

DIE
e Une chemisechic
e Une cravate de bon goût
e Un pull élégant
R. BOITEL
­ Chemisier Spécialiste ­
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5, rueMax­Dormoy
REIMS ­ Tél. 47 3366ETUI UE
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A cinq minutes duStade
Le LIDO
­RESTAURANT ­

171, rue deVesle
— REIMS——

Tél. 47 5133
Le rendez­vous des équipes
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Tené PETITE
‘Opticien ­Spécialiste
Diplômé de l‘Ecole Nationaled’Optique
CS

12, rue du Cadran­Saint­PierreREIMS
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“« ROCHER DE CANCALE»
Be et 66 bis, Avenue de Laon= Tél. 47 3697­47 5691
#9, rue Condorcet ­ Tél. 47 5264=
Hav. Jean­Jaurès:­ Tél.47 569318
"2104, rue Gambetta ­ Tél, 47 3699%
=" BUREAUX: 50, rue de Courlancy ­ Tél. 47 569.
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93, rue de Neufchâte!l ­ REIMS
Tel. 47 3473

OSTES RADIO ­ TÉLÉVISION :
mplix ­ Transistors ­Teraphon

Créer ­Radiola
ACHINES A LAVER:
lubloc ­ Aviatic ­ Bendix
éfrigérateurs : Cold ­ Saint­Jean

Appareils de Chauffage
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CHARBONSGOSSETREIMS
4, RUE CHABAUD ­ Tél. 47 5768

IDEE qu’ on se fait de l'O.G.
C.N., dans le cocktail du (oot­ball français, c’est un peu

l’idée qu’on se fait de cette incom­
parable ville dont pis un euro­
péen n’ignore qu’il cs. un peu tri­butaire. La douceur de la vie
L'équipe de la douceur de la vie !Il n’est pas que d'imaginer la fas­
tueuse façade de cette ville sur la
Baie des Auges, le charme secret
du vieux Nice, le caractère puis­
samment populaire, malgré ce, decette immense agglomération lu­
mineuse pour imaginer qu’ici, tou­
tes les conditions sont réunies pour
qu’y prospère un grand club, Unclub à l’Italienne, cosmopolite si
l’on veut, un zeste demondanitéet d’exotisme sur un fondpuis­
samment co'oré, toutes chosesmi­ses en valeur par la casaque derouge e, de noir rayée, qui sou­
ligne chez tel et tel unépidermede corsaire boucanier et chez telautre la flamme d’une chevelure
nordique. L'ensemble est haut en
couleurs. L’O.G.C.N. est une équi­pe en technicolor.
J aussi est généralement colorée,

En un sens, Nice est à l’opposé
de Reims. Le football ge Reims est
de l’ordre du continu et celui de
E veux dire que sa technique

paz
Rogez Chabaud

Nice du discontinu. Reims crée
méthodiquement les occasions théo­
riquemont immanquables etNice,très souvent, dans le passé,mar­que sur l'inspiration, Reims joue
serré, peuple le terrain de polygo­nes étroits de joueurs enmouve­ment créant tôt où tard le cou­
loir. Nice s’envoie dans lescintres,
mord dans le temps, quitte à ren­trer dans sa coquille comme unBernard l’Hermite. Depuis quel­ques années je nm’ai jamais vujouer l’O.G.C.N, sans me persua­der que, füût­elle menée et dansun jour néfaste, l’équipe ne fûtcapable de remonter n’importequel handicap. A cause d’une im­
pétuosité offensive dont un Jac­ques Foix est la radieuse image,
Mais aussi en vertu des possibili­tés d’un football contruit le caséchéant, pour exploiter aumaxi­
mum Jes incidents de jeu.

ETTE saison Nice étonne sonmonde par Un classement
qu'on n’attendait pas en prin­cipe, On m’a expliqué cetteamé­

lioration par le fait que Jacques
Foix se sent beaucoup plus en in­telligence avec le jeune Alba
qu'avec Joseph Ujlaki. Mais j1 yfau, voir aussi le résultat d’unestabilisation défensive désormaisassurée, l’apport de footballers
neufs et frais, le climat du lien
faisant le reste. Le football expri­me la joie de vivre et nulle part
plus qu’ici, le soleil, la grandemer
canaille, le marché au fleur, latiédeur de l’air, et léclatante
beauté des filles de la mer n’in­
clinent à l’équilibre, à la sagesse
et à l’exultation.

NICE, PAYS DELA
DOUCEUR DE VIVRE!

Ibrahimest
SAUDOHOENOUEENEDSTOEENTSCURUINEUNENERONTENTENEENE
ment, avec les tirs et feintes dePiantoni.
« Bout d’chou » dit­il, fler de

cette familiarité qui l’amuse et luiplait.
Il la vu justement, «Bout

d'chou ». Il lui a même serré la
main, au vestiaïre, où l’on avait
condüit ce voyageur à lachemise
rayée­de rouge et blanc qui
n'avait pas craint d’entreprendre
un. aussi long voyage pour appro­
cher enfin ses ‘idoles.
Il verra encore Reims­Nice au­

jourd’hui, avant de repartir dans
son Afrique lointaine, raconter à
ses camarades qu’il a vu leStade
gagner desmatches et qu’il a tou­
ché la main de « Bout d’ehou » !
Si un jéur quelque radio afri­

caine était amenée à fairs racon­
ter à Ibrrfiim les « joies de sa
vie », mMous serions très étonné
s’il n’y avait pas une importante
séquence consacrée à un match de
football dans un décor dacathé­
drale et colorée de rouge et blanc.

pour saluer le Stade deReims
(Suite de la première page)

5

venu deDakar
=ET)

E dois avouer maïntenant que
cette anecdote accrochée à la
petite histoire du Stade de

ims devait paraître en cinq li­
gnes dans nos « Battements de
Cœur ». Parce qu’à la vérité, je
n'arrive pas à peser exactementcet enthousiasme de supporters
pour une réalité aussi lointaine
et qu'ils n’approcheront jamais.
Je l’imaginais factice et videdesens.
« Rien n'est vrai, que lamain

n'atteint pas... » dit le proverbechinois.
Mais la venue d’Ibrahim, enmê­

me temps qu’elle à jeté unpont
entre Dakar et le Stade deReims,à levé Le voie sur cemouvement
supporter qui, par delà lesmers
entretient la pensée du club et sert
sa propagande à l'heure des publicrelations.
Le football aïnsi montre une

nouvelle facette : il abolit lesdis­
tances et par une communion
d'idée et de foi, il noue des liens
spirituels et apporte le rêve...

(Photo et cliché « union »)
Ce match insipide que fut

Reims­Limoges ne laïssera pas
un grand souvenir aux specta­
eurs rémois, Bien sûr, il nousa valu deux pdints et l’occa­
sin de rattraper un peu de no­
tre retard sur leRacine.
Roger Piantoni, essaya bien

de l’éclairer de quelques tirs
fulgurants et de quelques pas­ss bien ajustées, comme ici,
sur notre document, Mais l’ad­
versaire embrouilla Jeu à
plaisir pendant une mi­temps.Après, Reims « rentra dans
sa coquille »..…
Il est amusant de remarquer

que sur notre document, lesdeux adversaires de Roger
sont… deux anciens rémois

“ Allez ­ Reims ”
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